
Ephçmérides lyonnaises 

} avril 1899. — On lit dans l'Express : Vienne. — Découverte de 

mosaïques. — M. Grange, cafetier à Sainte-Colombe-lès-Vienne, pos

sède, sur le territoire de Saint-Romain-en-Gal, près les rives du 

Rhône, une terre qui va devenir, si l'on en juge par les trois ou quatre 

mosaïques qu'on vient de mettre à jour, un nid à surprises. 

C'est en fouillant son champ que l'heureux propriétaire a découvert 

le sol d'une ancienne villa de plaisance datant de l'époque gallo-romaine, 

incontestablement. 

En cet endroit, à peine éloigné de quelques centaines de mètres du 

Palais des Miroirs, résidence impériale, s'élevaient alors une quantité 

de demeures appartenant aux seigneurs et hauts personnages officiels 

du temps. 

Les invasions des barbares ont tout saccagé ; les matières combus

tibles, poix, enduit, etc., qui recouvraient encore la surface des 

mosaïques en sont la preuve indéniable. Quoi qu'il en-soit, sur trois 

mosaïques qui jusqu'à ce jour ont été déterrées, il en est deux de 

remarquables, autant par les sujets allégoriques en pierres de couleurs 

qu'elles contiennent que par la finesse des dessins. Elles sont encore en 

bon état et toutes deux portent aux angles quatre figures représentant 

les Saisons. 


